La Grippe A

La gravité de la maladie, qui mieux qu'un généraliste

a pu l'évaluer au jour le jour au plus près des malades ?

Le Docteur Dominic Dupagne est installé à Paris

Son site internet d'information médicale 

a rencontré un immense succès

pendant les temps forts de la Grippe A.

Docteur Dupagne, vous, vous êtes généraliste, 

c'est aussi ça qui nous intéresse, votre avis de généraliste, 

Quand avez-vous appris qu'un nouveau virus était arrivé

- le virus de la Grippe A

- et est-ce que ça vous a inquiété tout de suite ?

Je l'ai appris en avril, je crois

quand l'annonce a été faite des premiers cas mexicains 

Ça m'inquiétait, bien sûr parce qu'on craignait depuis quelques temps 

une invasion de la grippe aviaire qui nous a fait très peur, 

et on se demandait pendant quelques semaines 

si c'était pas justement cette fameuse grippe aviaire 

qu'on redoutait

qui venait d'arriver

qui allait envahir le monde.

Qu'est-ce que vous avez fait pour vous renseigner ?

J'ai lu les journaux, comme tout le monde

j'ai regardé Internet

et puis, j'ai communiqué avec des confrères de l'hémisphère sud

alors que je n'avais pas de confrère au Mexique

mais rapidement on a pu avoir des renseignements 

par des confrères réunionnais, par exemple 

du fait de notre connexion par Internet et notices de discussion,

Ce qui m'a le plus frappé très rapidement 

c'est la faible mortalité à Mexico 

Je crois que c'est là que j'ai pu être rassuré, avec mes confrères

Une ville de 20 million d'habitants 

ou les gens sont les uns sur les autres

si le moindre virus méchant débarque dans une ville comme ça

c'est une hécatombe. 

Or, on a su très vite que finalement

il y avait, bien sûr, eu des morts, 

mais que finalement, l'épidémie n'était pas extraordinaire 

Donc, je dirais que 15 jours après l'épidémie mexicaine 

déjà le simple bon sens  permettait de savoir 

que cette épidémie ne pourrait pas être grave de toute façon

Mais ça veut dire que si on se situe dans le temps

quoi,  au mois de mai, vous, vous dites...

… début mai, entre nous, 

entre généralistes, qui discutons ensemble, 

on tombe d'accord pour dire

Ça ne peut pas être une épidémie grave

Qu'est-ce que c'est passé concrètement ici ?

Dans votre cabinet vous avez reçu des gens, j'imagine

qui étaient contaminés par la Grippe A 

Est-ce que vous avez eu beaucoup 

Est-ce que vous avez eu des cas graves,

des femmes enceintes 

des gens jeunes, bien portants 

puisqu'on disait beaucoup 

c'est une grippe qui va attaquer aux gens jeunes et bien portants.

Alors je n'ai eu aucun cas grave, bien sûr.

J'ai eu un cas de pneumonie

- banal, traité aux antibiotiques

chez quelqu'un qui a fait une grippe 

qui a très bien guéri.

Et dans le cas précis je ne connais aucun confrère, 

- je dis bien aucun confrère

- qui a eu un décès dans sa clientèle.

Cette épidémie est vraiment très particulière

parce qu'elle a touché, finalement 

de façon … elle a provoqué une maladie chez très peu de gens.

Beaucoup de gens, et on sait de plus en plus 

ont eu des formes asymptomatique – sans aucun symptôme 

Ils ont eu la maladie 

Ils ont été immunisé contre la maladie 

mais n'en développaient aucune maladie particulière.

Ça veut dire que combien entre nous 

ont eu la Grippe A sans le savoir ? 

Ça serait bien que l'on sache

Compte tenu de l'argent qui était dépensé 

ça serait, quand même très intéressant 

ne serait-ce que pour la stratégie de l'année prochaine

parce que l'année prochaine il y a une nouvelle stratégie vaccinale

- qu'on puisse un peu savoir

quel est le pourcentage de la population 

qui l' eu ou qui ne l'a pas eu. 

Les Anglais ont fait quelques études 

qui montrent que 80% des gens qui ont contracté le virus

n'aurait eu aucun symptôme 

80%, quand même, c'est très spectaculaire.

Donc, ça veut dire qu'il y a une très grande partie de la population française

qui pourrait avoir eu la Grippe A et qui ne le sait même pas.

C'est certain.

Mais maintenant, quel pourcentage ?

Est-ce que c'est 70, 80, 90%..

seules les études dites de séroprévalence

nous permettront de savoir.

Alors, on a vu beaucoup – à la télévision 

- on va aussi parler des médias

- des centres de réanimation

où il y avait des patients en état de détresse respiratoire 

Comment est-ce qu'on peut d'un côté avoir ces images

ces centres débordés, on dit qu'il y avait plus de place

et puis – vous, votre discours ?

Il y a une concentration des cas de grippes sévère 

dans des centres spécialisés 

qui étaient équipés avec le matériel pour traiter ces cas.

Si vous alliez filmer dans ces centres 

vous avez une sur concentration, 

vous aviez tous les grands malades 

de la grippe du département ou de la région 

qui étaient concentrés là

Vous aviez une impression de débordement 

Qu'avez-vous fait, vous, personnellement 

parce que j'imagine que dans ce cabinet

vous avez eu des patients qui vous ont dit

Qu'est-ce que je fais ?

Je me fais vacciner

- Je me fais pas vacciner ?

Il se trouve que j'ai depuis une dizaine d'années un site internet 

sur lequel il y a un assez gros trafic 

un million de visiteurs par mois 

donc c'est un site internet qui a une place, quand même, importante

- et donc, quand on a commencé d'être assailli

au début de la vaccination, de coups de téléphone, 

parce qu'il faut voir comment ça c'est passé 

- les consultations des médecins ont été débordées par le téléphone

Qu'est-ce que je fais, docteur ? 

A ce moment-là, j'ai collecté l'information disponible 

- à la fois celle que j'avais récupérée

auprès de mes confrères de l'hémisphère sud 

- à la fois celle qui était disponible partout

- et j'en ai fait un synthèse avec ce côté un peu particulier

que je ne disais pas Faites ci ou Faites ça 

J'apportais juste une information brute. 

Et comme on était face à des informations très divergentes, 

- des unes de journaux qui parlaient

d'une grippe 100 fois plus mortelle

Enfin … c'est ahurissant le nombre 

d'informations contradictoires – et d'ailleurs aberrantes

- moi, j'ai entendu des choses …

j'ai entendu parler 'd'éradication de la grippe'

Quand on y pense, c'est quand même surréaliste, 

ce concept d'éradication de la grippe 

Tout y est passé

Tout, On a dit des choses ahurissantes. 

Alors, ce blog est énormément lu,

Quelle est la réaction des autorités officielles 

puisque, de fait, à un moment donné,

ils doivent se rendre compte 

que ce blog est énormément lu 

et ils doivent se dire, 

Tiens, voilà quelqu'un en qui les patients font confiance, 

Est-ce qu'ils prennent contact avec vous ?

Qu'est-ce qui se passe ?

Bien évidemment, ils n'ont pas pris contact avec moi, 

ça c'est clair...

Vous avez vu la réaction de la Commission parlementaire, la premier, là

qui a dit 

Qu'est ce qui c'est passé pour la grippe – c'est la faute d'Internet

c'est sur l'Internet qu'on a saboté la campagne 

C'est terrifiant qu'on entend des choses pareilles 

C'est à dire que le fait qu'il y a eu une autre information

à côté de l'information officielle 

a été vécu comme quelque chose de délétère 

Pourquoi, aujourd'hui en France, est-ce qu'on a toujours pas 

- puisque pour le coup l'épidémie est véritablement terminée

- de statistiques précises sur les morts de la Grippe A

Ça, c'est très étonnante, c'est une grande découverte. 

On nous disait, régulièrement,

tous les ans, à la sortie du vaccin, 

- il y avait un communiqué qui est pris par les médias

'Cette année la grippe va être très mauvaise'

On sait pas très bien pourquoi, d'ailleurs

et elle a fait 5 000 morts l'année dernière

Grosso modo – c'était le message......

